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était un vrai besoin. Il magnétisa donc, endormit, somrm..
bulisa, et se trouva bientôt dans son élément, entouré de pré-
visions, de prédictions, et le miracles de toute espèce." In-
patient de devenir le témoin de ce singulier procédé, il as-
sista à plusieurs séances, et s'assura qu'en effet la malade qui
était soumise au magnétisme, s'endormait, du moins cn ap-
parence, et n'entendait rien de ce que lui disaient les specta-
teurs, mais répendait sans s'éveiller quand le magnétiseur lui
adressait la parole. "cEnafin, dit-il, le 6 Octobre 181, vingt-
unième jour du traitement de cette femme (jour à jamais re-
marquable dans l'histoire de nia vie niaginétique), l'opérateur
ordinaire avant été forcé de s'absenter, je pris moi-nième sa

place ; et je magnétisai la malade avec toute la force de va-
lonté dont j'étais capable, curieux de voir si moi aussi je pro-
duirais quelque effet, et impatient de ce qui allait arriver.-
Je réussis au delà de mes espérances; la malade s'enulornit
en moins (le teins encore qu'à l'ordinaire, et quand je lui
adressai la parole, elle mie répondit sanle s'éveiller." Nous
aurons occasioA de voir que les Commissaires chargés dc
Lire rapport 'à l'Académie sur le magnétisme, ont fait la
même e-cpérience et avec le mème sucrès; mais suivons avec
l'auteur l'histoire de cette découverte.

La cause uniforme de tous les phénomènes de la nature
avait fait cncevoir aux anciens l'idée d'un fluide universel,
répandu dans tout l'univers, d'oude ténuité extrême, impalpa-
ble, capable de pénétrer partout, et auquel ils attribuèrent
tout ce que nous observons journellement dans la nature.-
Al'époque du renouvellement des sciences, on fit aussi revivre
le même système : toutefois les idées religieuses, prfection-
nées par le christianisme, ne permirent plus de regarder cette
cause générale comme Dieu lui-même, ce qu'avaient fait les
anciens. Vers le millieu du dix-septième siècle, Spinosa
prétendit, dans son systême du panthéisme, que Dieu était
tout, ou plutôt que tout était Dieu, esprit et' matière. Mais
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